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Dans notre journal de décembre nous 
évoquions la Fête du Printemps et le vide-
greniers. Aujourd’hui ces deux projets ont 
vu le jour et vous découvrirez dans ce 
journal la rencontre des bregillots petits 
et grands, avec des passionnés de la na-
ture, des oiseaux et des jardins.

Si vous n’avez pas pu vous joindre à 
nous le 9 avril, un autre rendez-vous est 
à ne pas manquer le dimanche 12 juin 
sur l’esplanade du Fort de Bregille. Une 
belle équipe s’est mobilisée pour faire 
revivre le vide-greniers tant attendu de-
puis… 2017 !

Alors que des drames se jouent dans le 
monde, sachons goûter ces moments mo-
destes et indispensables, que l’engage-
ment des bénévoles est capable de vous 
offrir. Dès à présent, nous évaluons nos 
forces pour vous proposer en 2022-2023 
un nouvel éventail d’ateliers, de soirées 
culturelles et festives. Si vous disposez 
d’un peu de temps, n’hésitez pas à nous 
rejoindre pour nous aider à transformer, 
non pas par magie, des idées, vos idées 
en réalité !

Bel été à tous.

La Présidente
Michèle Mazalto

édito Première fête
du printemps
 Page 4 et 5

Vide grenier 
organisé par le comité de quartier 
de Bregille

Dimanche 12 juin
esplanade du Fort de Bregille
petite restauration

À noter sur VOtre AGENDA

✔

✔
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03 81 48 69 91 
06 80 01 97 30

contact@neoprint25.com
www.neoprint25.com

CRÉATION • IMPRESSION • FAÇONNAGE

ZI La Louvière • 3 rue du Chêne • 25480 PIREY

23 chemin des Vareilles

03 81 50 76 68
Ouvert du lundi au vendredi de 7 h 30 à 13 h 00 

et de 15 h 30 à 19 h 30,
le samedi de 8 h 00 à 13 h 00 et de 15 h 30 à 19 h 00

Fermé le dimanche 
Produits régionaux - Produits BIO en vrac - Point relais 
"Mondial Relais" - Dépôt de gaz - livraison à domicile

 
 

 

Tél. 03 81 50 47 09

Entreprise Jean Buissonnier

Rénovation intérieure 
création de salle de bains

18 rue Brochet -25000 Besançon
06 45 13 84 04

Un professionnel compétent
près de chez vous

A l’exception des hérissons, dont la pré-
sence dans un jardin et une pelouse de 
maison individuelle n’a rien d’exceptionnel, 
il est moins fréquent d’y voir fouine, renard 
ou blaireau ; même si l’habitat de certains 
est assez proche, dans le Bois de Bregille. 
Avec quelques chevreuils et surtout des 
sangliers, ils partagent ce milieu semi-
naturel comme mammifères de petite ou 
moyenne taille et on les y rencontre parfois 
au détour d’une promenade.
Ma maison ne jouxte pas le bois, elle en 
est distante de 300 m, et n’est bordée 
que d’un terrain exigu. Avec mes voisins, 
nous avons déjà aperçu, au printemps, de 
jeunes chevreuils effarouchés. Les clôtures 
et l’éloignement du bois ne permettent pas 
aux sangliers de venir jusque là, mais les 
riverains les voient et les entendent régu-
lièrement.
Depuis la fin de l’année 2018, un piège 
photographique, me permet de suivre la vie 
nocturne (en photos et vidéos infrarouge 
réglées à 15 secondes) sur un petit espace 
clos à l’arrière de ma maison (12 m sur 5 m 
parfaitement fermés sur trois côtés).
Pendant près de deux ans, de dé-
cembre 2018 à février 2020, les hérissons 
furent presque les seuls à déclencher des 
prises de vues à l’exception des passages 
épisodiques d’une fouine et d’une mau-
vaise photo de renard. Antérieurement, 
pendant près de cinq ans, une fouine 
logea dans mes combles, c’était dans les 
années 1990.

Les hérissons furent fidèles pen-
dant les mois de mars à octobre 
de 2019 à 2021 (ils hibernent le 
reste du temps) et mes voisins en 

profitaient aussi ; d’ailleurs ils gîtaient plu-
tôt chez eux que chez moi. Leur présence 
s’explique par les récipients d’eau installés 
pour les oiseaux (les étés 2019 et 2020 ont 
été particulièrement secs) et par quelques 
restes de croquettes pour chat, mais il n’y 
a pas de nourriture spécialement pour eux.
Ces petites bêtes font plus de bruit que l’on 
ne croit. Elles grognent, isolément ou entre 
elles, – elles portent bien leur nom an-
glais, hedgehog, cochon des haies – elles 

peuvent courir vite et les mâles s’affrontent 
au moment des amours de mars-avril par-
ticulièrement bruyantes.
Or, en 2020-2021, de nouveaux visiteurs 
ont surgi, renard et blaireau. Est-ce en rai-
son des confinements pendant les phases 
aigües du Covid ? Est-ce les abattages 
d’arbres dans le Bois de Bregille boule-
versant un environnement déjà transformé 
par des sécheresses à répétition ? Est-ce 
une prolifération de leurs espèces les obli-
geant à s’éloigner pour rechercher leur pi-
tance ? Ou bien, et c’est une cause possible 
pour le blaireau, des proies nombreuses 
près de la maison. Étant un des rares pré-
dateurs du hérisson, il a pu satisfaire son 
appétit ici.

Une nuit de juillet 2021, un blai-
reau vint donc truffer, un Tas-
son diraient Louis Pergaud et 
nos voisins suisses. Admirable 

de nonchalance, d’apparence balourde, 
pataude, ainsi qu’un ours alors qu’il est 
de la famille des mustélidés, comme la 
fouine. Me remémorant « la dernière heure 
du condamné », cette terrible nouvelle de 
Louis Pergaud sur la chasse et l’horrible 
fin de Tasson, sa beauté m’a rendu encore 
plus inacceptable cette cruelle mise à mort 
par déterrage.
Son apparition en juillet 2021 est concomi-
tante à la disparition des hérissons. Je n’en 
ai plus vu un seul de tout l’été, alors que 
les années précédentes ils patrouillaient 
nombreux jusqu’en octobre. Avaient-ils 
tous été boulottés ou avaient-ils fui vers 
des lieux moins dangereux ?

De septembre 2021 à avril 2022, 
un renard, qui n’avait jusque là 
fait qu’une furtive apparition, s’est 
approché plusieurs semaines de 

suite. Sa queue, impressionnante, aurait 
autrefois fini en tour de cou pour quelque 
frileuse. Ses visites, faites de méfiance et 
de curiosité, d’abord brèves, ont pu s’éti-
rer pendant 10 minutes, et le 20 novembre 
2021, il traîna une demi-heure avec un 
plus jeune (plus petit sur les images). 
Relisant le Roman de Renard de Maurice 
Genevoix, j’y retrouve l’étroite amitié entre 

Grimbert le blaireau et Renard. Mais je ne 
les ai pas vus ensemble. Qu’est ce qui at-
tire goupil ? La fouine et les hérissons dont 
il est prédateur ? Les chats car il sait que 
leur présence peut signifier un reste de 
croquettes ? Il a uriné plusieurs fois contre 
un tronc intégrant ainsi ce petit espace à 
son territoire. La nuit du 12 mars 2022, il 
a aspiré un lombric comme on le fait d’un 
spaghetti.

La fouine a continué ses visites 
sautillantes et grimpantes tout 
l’hiver 2021-2022 et encore plus 
souvent ce printemps. C’est une 

familière des lieux. Et puis – oh quelle sa-
tisfaction ! – des hérissons sont réapparus 
en mars. Et pourtant, le blaireau lui aussi 
a pointé son museau la même nuit ; fati-
gué par son hivernage, amaigri, avachi, il 
a mangé des graines de tournesol disper-
sées au sol pour les oiseaux.
Les relations entre ces bêtes sauvages et 
nos animaux domestiques surprennent et 
amusent. Les chats du voisinage sont nom-
breux et j’ai eu un vieux chien durant les 
deux premières années de prises de vue. 
Renard et blaireau empruntent les mêmes 
passages que les chats. De courtes vidéos 
donnent des instants des plus plaisants : 
quand un chat ose foncer sur le blaireau 
avant de faire un demi-tour rapide au mo-
ment où la bête sort du fourré où elle fure-
tait, la jugeant alors trop grosse pour lui ; 
quant un autre tortille son arrière-train, se 
tapissant prêt à bondir devant une fouine 
placide en apparence ou quand il observe 
le renard tout en se tenant à distance par 
précaution, pour finir par foncer dessus et 
le faire fuir.
Chats et hérissons s’acceptent avec indiffé-
rence, les premiers observant sans appro-
cher de trop près ces « qui piquent ». Un 
petit chien (le mien était alors malvoyant 
et ralenti par la vieillesse) reste placide à 
proximité.
Ne les nourrissons pas, sauf s’il y a séche-
resse, laissons des écuelles d’eau, été 
comme hiver et souhaitons à tous une 
tranquillité durable.
BJ

Les visiteurs de la nuit

Fouine

Renard

Blaireau

Renard & chat

Silence.... on tourne !

Votre partenaire sécurité
9 rue Victor Considérant

                25770 CHEMAUDIN ET VAUX
           03 81 50 12 33
www.franche-comte-incendie.fr
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Après deux Printemps « impossibles » 
pour cause de pandémie, le 3e fut le 
bon… !
Le samedi 9 avril 2022, alors que les 
consignes sanitaires étaient en partie le-
vées, les bregillots que nous avions bap-
tisés en 2019, les motivés, ont enfin pu 
nous faire partager leurs passions, leur 
enthousiasme et leur générosité sous un 
petit soleil printanier inespéré…

Une demi-journée a suffit à rassembler 
toutes les générations autour d’activités 
de découvertes qui avaient en commun La 
Nature, son observation et sa protection.

- Véronique ayant préparé lianes et 
osiers, a transmis son savoir-faire aux 
enfants comme aux adultes qui ont su 
réaliser des mangeoires tressées, que les 
oiseaux trouveront dès cet automne dans 
les jardins du quartier.

- Stéphane, passionné par la vie des 
abeilles, (il fut apiculteur) a choisi celles 

qui ne piquent pas pour nous permettre 
de les observer de très, très près… les 
Osmies, abeilles solitaires et excellentes 
polinisatrices n’ont plus de secrets pour 
nous ! Nous sommes même capables de 
leur construir des nids à l’aide de tiges 
creuses (ex : Renouée du Japon) pour 
qu’elles puissent y construire des petites 
cellules accueillant leurs œufs, un peu de 
pollen pour passer l’hiver et sortir au prin-
temps…

-Lidwine est arrivée les bras chargés 
de plants issus de ses propres cultures et 
destinés à être troqués ou tout simplement 
emportés pour s’épanouir dans de nou-
veaux jardins. Ils ont très vite été suivis 
par des « dons » ou échanges de bou-
tures de fleurs, de plantes aromatiques, 
de sachets de graines que chacun avait 
précieusement gardé pour cette occasion.

- Samy et Viviane ont installé trois belles 
expositions L.P.O. (Ligue Protectrice des 
Oiseaux) pour nous parler des chauve-
souris, des oiseaux en Bourgogne et des 
oiseaux confrontés au bâti contemporain 
qui rend si difficile la construction de leurs 
nids.

- Maurice présentait la collection complète 
de la Hulotte, célèbre petite édition humo-
ristique, pédagogique et très documentée 
sur les animaux et les plantes.

- Fabien et Laetitia ont eu un fort succès 
en transformant comme par magie des 
chaussettes solitaires en petite éponge 
appelées Tawashi.

- Pirkko a tendu les murs de la grande 
salle de ses tissages de fibres végétales 
(tradition finlandaise)

- T’as meilleur temps, magasin coopéra-
tif et participatif de Besançon était pré-
sent pour faire connaitre son action et 
répondre à toutes les questions.

Mais cette activité intense a connu des 
moments de pause qui ont pris des cou-
leurs littéraires, musicales et gourmandes.

- Lidwine et Jacqueline ont proposé 
deux séances de contes (Kamishibai) au 
milieu des coussins et des tatamis ;

- Sept musiciens Folk de la MJ de 
Palente ont répondu à notre invitation et 
nous ont enchantés… !
- Gâteaux et boissons ont accompagnés la 
fête.
Mais je tiens à dire ici un grand merci 
à Sarah et à toute l’équipe du périsco-
laire des écoles de Bregille qui nous ont 
rejoints pour organiser des jeux, exposer 
leur magnifique Totem (recyclé), leur 
banderole, offert leur compost… (oui, oui) 
et leur astuce pour devenir les rois du 
recyclage.
Grâce à eux nous avons réussi à traver-
ser la rue qui nous séparait, avec la ferme 
intention d’ouvrir plus largement les portes 
de la Maison de quartier aux enfants et à 
tous les projets que nous pourrons bâtir 
ensemble.
Rendez-vous au Printemps 2023 (ou 
avant…) pour partager vos savoirs faire, 
vos talents, vos passions et faire de la Mai-
son de quartier de Bregille un lieu de ren-
contres et d’échanges intergénérationnels. 
Michèle M.
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  Première fête du Printemps 
à la maison de quartier





ABM Menuiserie
32 rue des Chênes
25870 DEVECEY
06 99 70 81 97
abm.balandret@gmail.com

Entreprise de menuiserie et de travaux divers :
terrasse, abris, plancher, bardage, fenêtre,
agencement, placards. Neuf & rénovation
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Jean Messagier commence à 
peindre et à dessiner dans la cam-
pagne franc-comtoise vers 1940. 
L’année suivante il entre à l’École 
Nationale des Beaux-Arts de Paris 
et parallèlement suit les cours de 
poétique de Paul Valéry au Collège 
de France. De 1946 à 1948, il en-
treprend un voyage en Italie et en 
Algérie qui lui apporte une lumière 
inconnue et libératrice. A son retour 
il participe à l’exposition la Nouvelle 
École de Paris.

Son travail évolue et les critiques le qua-
lifient d’abstrait lyrique, de nuagiste, de 
paysagiste abstrait ; difficile de le faire 
rentrer dans un cadre, lui-même n’a ja-
mais voulu se définir, refusant de choisir 
entre abstraction et figuration. Il décon-
certe par son humour, sa dérision et son 
insolence, que ce soit par son geste pictu-
ral, les titres de ses toiles écrits à même la 
peinture, ou dans les fêtes qu’il se plaît à 
organiser ou auxquelles il participe.

Ses créations sont très diversifiées, réa-
lisant aussi bien sculptures, gravures, 
tapisseries, montgolfières, étiquettes de 
bouteilles de vin, chars de carnaval. Il 
fut également poète, compositeur de mu-
sique, écologiste, humaniste militant et 
surtout peintre.

Et son oeuvre dans tout cela ?
Il a consacré sa vie à peindre la nature 
non pas d’un point de vue naturaliste 
mais en s’y investissant corps et âme. Son 
travail n’a pas d’autre existence que dans 
sa relation au paysage. Il développe un 
geste coloré d’une grande ampleur qui 
permet à la peinture de s’échapper de la 
toile. Il puise son énergie, ses motifs au-
près d’un monde le plus naturel qu’il soit 
et l’inventaire de ses titres nous en donne 
la dimension :
Juin discontinu, Journées de Bou-
vreuil, Avenues de juillet, Juin 
applaudi, Mai à palmiers, Mes de-
moiselles printemps, Les génisses 
respirantes, Tous les printemps du 
monde, Une rude journée pour une 
pomme et une tomate, On accroche la 
mer à la terre, Labour de luxe, Trois 
noisettes dans le ciel…

Il repose au cimetière de Valentigney sous 
une plaque en lave émaillée réalisée par 
son fils Simon, d’après le dessin original 
de son père et sous l’épitaphe qu’il avait 
choisie : ci-gît jean Messagier docteur es-
printemps.

Plus d’une centaine d’expositions person-
nelles ont été organisées et ses œuvres 
sont présentes dans les collections pu-
bliques du monde entier.

Plus proche de nous : le musée des Ducs 
de Wurtemberg de Montbéliard possède 
une collection très complète du travail de 
Jean Messagier, comme les musées des 
Beaux-Arts de Dijon, Dole et Besançon.
V. I.

Jean MESSAGIER 
poete de la Nature
(Paris, 13 juillet 1920 – Colombier-Fontaine, Doubs, 10 septembre 1999)

Légendes des photos
Photo 1
Tous les printemps du monde, 1988

Photo 2
On marche devant le matin, 1990

Photo 3
Avez-vous déjà vu une sauterelle se noyer 
dans un bouton d’or ? 1984

Photo 4
Un ventre de printemps aux pissenlits, 1980

Photo 5
Dans le cadre de son exposition à la galerie 
Beaubourg, lancer du RAVNI (1975)

photo 6
Carnaval de Montbéliard : le ZNUP, contre 
le béton et les grands ensembles et l’OVNI 
contre la pollution du Doubs, reprenant 
ainsi la tradition protestataire de cette ma-
nifestation (1974-75)

Photo 7
Jean Messagier a toujours été soucieux de 
l’environnement et de la protection de la 
nature et il s’engage fortement contre le 
projet de canal à grand gabarit en Franche-
Comté.

Les citations et les photographies 
proviennent de :
Jean Messagier, Traces : F. Messagier, 
Néotypo, 2007
Jean Messagier : L. Ucciani, J. Messagier, 
C. Estienne, Marval, 1992

Citations
«Devant une matinée de juin, je 
vis pour la première fois, je m’y 
jette comme si c’était la dernière 
que je vivrai et comme si je n’en 
avais jamais vécu d’autres aupa-
ravant»

« On doit entrer dans la peinture 
comme dans une fête »

«Mes entrelacs sont présents 
pour capter partout les preuves 
de vie quelles qu’elles soient et 
pour les restituer. Bientôt ils 
déborderont de la surface de la 
toile pour sortir d’elle et péné-
trer partout…»

« Mon humour c’est ma gravité »





 






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Autres bêtes... de l’Afrique à Versailles, 
du Groenland au Japon en passant par l’Ecosse !

Histoire du lion Personne 
Stéphane Audeguy
Seuil 2016

De la brousse du Sénégal à la Ménagerie de 
Versailles au XVIIIe siècle.
Yacine, un enfant, quitte son village et l’école 
du Père Jean pour rejoindre Saint Louis afin de 
poursuivre des études : il aime le grec et les 
mathématiques. En chemin il adopte un lion-
ceau abandonné et perdu, il l’appelle Kena ou « 

Personne » en souvenir de l’Odyssée.
Les voyages de Personne ne font que commencer … Il vit plusieurs 
années dans la cour et les appartements de Jean-Gabriel Pelletan, 
directeur de la Compagnie royale du Sénégal, personnage singu-
lier, anti - esclavagiste. Puis Personne traverse les mers dans des 
conditions lamentables avec Hercule un petit chien devenu son ami. 
Les deux animaux sont sauvés par Dubois, un disciple de Buffon et 
conduits à la Ménagerie de Versailles, mais nous sommes à la veille 
de la Révolution …
C’est un texte très plaisant et facile à lire, surprenant, d’une appa-
rente naïveté. Le destin de ces deux animaux anodins est lié étroite-
ment aux comportements des hommes de l’époque et quelle époque !

Sanderling
Anne Delaflotte Mehdevi
Gaïa 2013

Le sanderling est un oiseau migrateur et « un 
oiseau des rivages » de l’hémisphère nord…

Landry, paysan français, visite le Groenland. 
Après un accident, il y reste plusieurs mois, 
découvre une terre nue et glacée, une culture, 
un ami et les oiseaux migrateurs. Il rentre enfin 

à Belligny à deux heures de route de Paris. C’est un village d’agricul-
teurs confrontés comme tant d’autres aux difficultés d’un métier en 
pleine mutation. Le roman qui commence comme une chronique de la 
vie paysanne avec des personnages haut en couleurs ou attachants, 
tout à coup bascule dans la science fiction quand après plusieurs 
semaines d’attente angoissée survient l’éruption d’un, deux, puis trois 
volcans islandais… La catastrophe naturelle modifie alors la vie entière 
de la Scandinavie, gagne l’Europe puis les pays de l’Est… Le monde 
change, comment faire face ?
Un roman vraiment surprenant et intéressant par tous les thèmes qu’il 
aborde, qui plonge le lecteur au fil des pages dans un récit tendu, très 
bien mené, captivant, loin finalement de ce qu’annonce la quatrième 
de couverture du livre…

La frontière du loup 
Sarah Hall
Bourgois 2016

Rachel est une experte en loup. Elle travaille 
sur une réserve indienne de l’Idaho, mais 
rentre en Angleterre embauchée par un lord 
anglais qui veut réintroduire les loups disparus 
depuis cinq siècles. Le projet est passionnant 
mais il faut affronter la crainte des habitants, 
le comportement insolite du richissime comte 

d’Annerdale dont les terres sont très proches de l’Ecosse agitée par le 
référendum pour l’indépendance.
Rachel s’interroge : le retour du loup sur les terres du comte est-il un 
véritable choix écologique ou une manipulation politique ?
Elle redécouvre la beauté de la nature de sa région d’enfance mais 
retrouve aussi les relations difficiles avec sa famille, alors qu’elle n’a 
pas encore tout à fait décidé de sa vie.
C’est un roman riche, captivant qui décrit hommes et loups avec sagacité.

Le bureau 
des Jardins 
et des Étangs
Didier Decoin 
Stock 2016

Le Japon au XIIe siècle. Miyuki, la jeune veuve 
du meilleur pêcheur de carpes de la rivière 
Kusagawa décide d’honorer le contrat qui liait 
son mari et le village à la cité impériale. Grâce 

à Katsuro elle a appris comment élever, soigner, transporter les pré-
cieux poissons jusqu’au Bureau des Jardins et des Étangs qui gère 
les étangs sacrés. Elle part seule et à pied pour un long trajet, avec 
la lourde palanche qui pèse sur ses épaules mais forte de la présence 
invisible de son mari toujours à ses cotés. Elle franchit les obstacles, 
affrontant la violence des éléments ou les trahisons humaines, sans 
faiblir, portée par cet amour dont elle n’a pas encore fait le deuil et qui 
s’exprime dans ses rêveries érotiques. Arrivée à Heiankyo, l’aventure 
pour elle est loin d’être finie…
Ce récit est un formidable dépaysement dans une époque et un pays 
où se côtoient misère, violence et extrême raffinement. Miyuki est un 
personnage attachant et émouvant dont les aventures vraisemblables 
nous font découvrir un pays fascinant et une époque lointaine. Un 
très agréable moment de lecture et une belle plongée dans l’inconnu…
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